
À la croisée 
des chemins

Le temps de la rencontre

BERNEX • CHAMPANGES • EVIAN • FETERNES • LARRINGES • LUGRIN • MARIN  
MAXILLY-SUR-LÉMAN • MEILLERIE •NEUVECELLE • NOVEL • PUBLIER • SAINT-GINGOLPH•  

SAINT-PAUL-EN-CHABLAIS • THOLLON-LES-MEMISSES • VINZIER

OSONS LA JOIE  
DE LA  
RENCONTRE
P 4-5

LA VEILLÉE  
PASCALE  
EN IMAGES 
P 6

MERCI, JOANNE 
P 16-17

LE MAGAZINE DE LA PAROISSE CATHOLIQUE D’ÉVIAN, PAYS DE GAVOT ET SAINT-GINGOLPH

N°236
Juin 2026 • 5 euros

www.diocese-annecy.fr/st-andre

enGavot



so
m

m
ai

re

ACTU

SOLIDARITÉ

ANNONCE

La halte 
spirituelle  
de l’été 2026

À l’occasion du bicentenaire de la mort de sainte Jeanne 
Antide, fondatrice des Sœurs de la Charité, les amis 
de la sainte souhaitent faire connaître au plus grand 

nombre son œuvre et son parcours de la rue du Bac à Paris 
jusqu’à Naples en passant par la Savoie.

Cette rencontre est prévue le mercredi 26 août, de 9 h 30 à 
16 h 30, chez les sœurs à Saint-Paul-en-Chablais.
Tout comme les haltes précédentes proposées par cette pas-
torale diocésaine, il n’y a pas d’inscription préalable. 
Pensez cependant à apporter votre pique-nique. 
Contact : Tél. 06 20 08 85 46.

La maison des Sœurs à Saint-Paul.

« NIBAKURE ! »
NIBAKURÉ, CE MOT SIGNIFIE, EN 
RWANDAIS : « QU’ILS GRANDISSENT ! »
ET C’EST LE NOM D’UNE TOUTE JEUNE 
ASSOCIATION, CRÉÉE EN OCTOBRE 
DERNIER, EN LIEN AVEC LE PÈRE 
THÉODOSE, QUE TOUT LE MONDE  
CONNAÎT DANS NOTRE PAROISSE.

Nous avons déjà organisé des ac-
tions telles que la vente de chou-
croute, une veillée de louanges 

et une soirée cinéma afin de financer 
l’achat de machines à coudre, de tissus et 
d’outils pour les classes de couture et de 
menuiserie. L’équipe a récemment créé 
une association pour nous permettre de 
parrainer des jeunes.
Actuellement, seize jeunes sont accom-
pagnés, ce qui leur permet de faire 
des études dans des collèges ou lycées 
d’excellence tenus par des religieuses ; 
ils seront déjà vingt-et-un dès la pro-
chaine rentrée de septembre.
Christèle, Jeanine et Marie-Claude ont 
eu la joie de rencontrer tous ces jeunes 
sur place. Elles ont visité les classes de 
couture, de menuiserie, et la coopéra-
tive : elles ont pu constater concrète-
ment les conditions de vie de ces jeunes 
et de certaines familles.
Nibakuré est encore une association 
toute jeune, et en recherche de finances 

pour répondre aux nombreux besoins 
des jeunes et de leur famille.

UNE ASSOCIATION TRÈS ACTIVE
Plusieurs actions ont été menées : un 
bol de riz au marché d’Évian le Vendredi 
saint 3 avril et une soirée bol de riz à 
Saint-Paul le 25 avril.
Un très grand merci pour votre accueil 
et votre générosité.
Deux autres actions sont prévues : une 
soirée cinéma au France le 17 juillet et 
une assemblée générale le 31 juillet, en 
présence du père Théodose.

Ce sera l’occasion pour tous de ren-
contrer le père Théodose, tellement 
impliqué auprès de ces jeunes !
Chacun d’eux est vraiment motivé, et 
désireux d’apprendre un métier, de faire 
des études, ou de se lancer dans la vie 
avec un métier qui lui permettra d’élever 
une famille en toute sérénité financière.
Un très grand merci pour votre géné-
reuse solidarité !

Christèle, Jeanine  
et Marie-Claude  

pour Nibakuré

Les élèves des classes couture et menuiserie, et les couturières de la coopérative.
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« Heureux  
les artisans  
de paix » (Mt 5,9)

Père Placide 
Uwineza  

Curé de la paroisse Saint 
André en Gavot-Léman Ce message est affiché à l’église d’Évian 

durant tout le mois de juin. 
Une initiative des jeunes et de la 
Fraternité Laudato Si’ qui,  
à l’occasion du sommet du G7 qui aura 
lieu sur le territoire de notre paroisse, 

organisent des veillées de prière pour la paix.
Pour le pape Léon XIV, la prière nous appelle à laisser 
derrière nous toute violence qui demeure dans nos 

cœurs et nos esprits, et nous enseigne 
comment agir. 
Ensuite, dans la prière, nos possibilités 
humaines limitées se joignent aux 
possibilités infinies de Dieu. 
Les pensées, les paroles et les actes brisent 
alors le cycle diabolique du mal et sont mis 
au service du Royaume de Dieu.  
(Pape Léon XIV, prière du rosaire  

pour invoquer la paix, 11 avril 2026). 
Bref, prier pour la paix va de pair avec l’engagement  
à une conversion intérieure.
Avant les vacances, nous pouvons intérioriser 
cette parole que Jésus a dite à ses disciples, encore 
enfermés dans la peur après la Résurrection : 

« La paix soit avec vous » ( Jn 20,19).

Que le Seigneur nous donne la paix intérieure  
afin qu’à notre tour, nous soyons des artisans  
de paix autour de nous.

Bonnes vacances !
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Maison paroissiale
Quai Baron de Blomay

Place des Anciens combattants 
74 500 Évian-les-Bains

Tél. 04 50 75 15 25  

st-andre@diocese-annecy.fr
Curé : Père Louis Aegerter

«  LA PRIÈRE NOUS 
APPELLE À LAISSER 

DERRIÈRE NOUS 
TOUTE VIOLENCE 

QUI DEMEURE 
DANS NOS CŒURS 
ET NOS ESPRITS... »

à découvrir
Retrouvez les pages

diocésaines sur le thème
de « Rencontrer le Christ 

en toute occasion »
en cahier central
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Norbert VIOLLAZ
Gilles BURNET

6, rue du 8 mai
74500 EVIAN
04 50 75 68 23

VUE D’EVIAN optiquelaboratoire d’audioprothèse
Elisabeth Charmot

Spécialiste 
de l’audition, 

de l’aide 
auditive 

de l’adulte et de 
la personne âgée.

Consultation gratuite 
« Le Beau Soleil »

8, rue François Morel - 74200 THONON

04 50 71 51 66 - 07 49 61 31 82
www.labo-charmot.fr

École et Collège 
de l’Enseignement Catholique

6, av. des Vallées - 74500 ÉVIAN-les-BAINS
04 50 75 14 60
secretariat@stbruno-evian.fr
www.stbruno-evian.com

École et Collège 
de l’Enseignement Catholique
6, av. des Vallées
74500 ÉVIAN-les-BAINS
04 50 75 14 60
secretariat@stbruno-evian.fr
www.stbruno-evian.com

PORTESOUVERTES
samedi

24 JANV. 2026

www.journaux-paroissiaux.com

Visitez

FEUILLETEZ DÈS MAINTENANT 
VOTRE JOURNAL 
PAROISSIAL EN LIGNE

Pub a intégrer pour le numéro de décembre 2025
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Nourris de l’Évangile,
osons la joie de la rencontre !
NOUS VOILÀ TOUS APPELÉS À NOUS UNIR PLUS PROFONDÉMENT À DIEU. À PASSER DU TEMPS ENSEMBLE, AU-DELÀ DE NOS 
DIVERGENCES. À NOUS ENTRAIDER, POUR BRISER PAUVRETÉS ET SOLITUDES.



Lititurgie, Parole de Dieu et prières 
/ fraternité et bienveillance / dia-
conie… Voici le visage souhaité 

de notre paroisse, dès à présent et pour 
les années à venir. En d’autres mots, 
voici notre vision pastorale. Résultat 
de presque 2 ans de travail.
Concrètement, pendant ce laps de 
temps, le CPP ou Conseil pastoral de 
paroisse s’est élargi. Cette instance 
d’échanges et de décisions a ainsi 
régulièrement réuni une trentaine de 
membres. Parmi eux : des représen-
tants de chaque village de la paroisse 
et des écoles catholiques, des membres 
d’activités paroissiales, les prêtres 
et diacres ainsi que l’EAP, ou Équipe 
d’animation pastorale, chargée des 
décisions ultimes et de donner un cap 
à la paroisse.
Donner un cap à la paroisse ? 
C’était justement le but de ce 
travail. À son arrivée en sep-
tembre 2024, notre curé a fait 
le tour des clochers pour faire 
connaissance et savoir ce qui 
avait été mis en place dans le 
cadre du projet missionnaire 
entériné en 2014.

PROJET MISSIONNAIRE

Mais qu’est-ce qu’un projet 
missionnaire, autrement appelé 
vision pastorale ? Une feuille 
de route destinée à proclamer 
la bonne nouvelle de croire 
en Dieu, de se savoir aimer et 
sauver par lui. Ainsi, chaque 
paroissien est invité à faire sien 
ce projet, à le partager avec les 
autres paroissiens et à s’impli-
quer, chacun à sa façon.
Pour faciliter sa compréhen-
sion, le projet missionnaire 
de 2014 avait été formulé en 
quelques mots que voici : 
« Nourris de l’Évangile, osons 
la joie de la rencontre. » Tel 

un impératif destiné à l’ensemble des 
paroissiens, rassemblés en « église », 
du latin « ecclesia » ou « assemblée ».
Revenons à notre curé. Ce tour des 
clochers lui a permis de voir combien 
ce projet missionnaire avait lancé ou 
développé de nombreuses initiatives. 
Exemples non exhaustifs : les frater-
nités paroissiales, les groupes d’études 
bibliques et de partages d’Évangile…

NOUVELLE FEUILLE DE ROUTE

Le CPP a alors décidé de garder ces 
mots formulés en 2014, de les réac-
tualiser et de se les réapproprier. 
De donner ainsi un nouvel élan aux 
paroissiens et de redéfinir un plan 
d’actions concrètes, dès la rentrée 
paroissiale de 2026.

Pour ce faire, il a fait appel à une équipe 
du diocèse qui a l’habitude d’accom-
pagner les paroisses sur la définition 
de leur projet missionnaire. Réuni 
plusieurs soirs au fil du temps, le CPP 
a échangé sur le projet missionnaire 
de 2014. Sur le vécu, le ressenti et les 
attentes des paroissiens (question-
naire distribué fin 2025), comme des 
habitants du secteur (questionnaire 
distribué début 2026). Sur également 
les dernières lettres pastorales de 
notre évêque, pour tenir compte de ses 
appels à tous les chrétiens de Haute-
Savoie.
Ces échanges nombreux et riches ont 
permis de mettre en évidence des 
sujets récurrents, reflets des attentes 
principales de tout un chacun. Ces 
sujets récurrents, ces attentes tiennent 

en 3 ensembles de mots adoptés 
à l’unanimité du CPP, comme 3 
axes sur la nouvelle feuille de 
route paroissiale, 3 orientations 
d’où sont censées découler les 
activités paroissiales actuelles 
et futures : Liturgie, Parole de 
Dieu et prières / fraternité et 
bienveillance / diaconie…

TROIS ORIENTATIONS

Liturgie, Parole de Dieu et 
prières : il s’agit là de soigner 
la liturgie et la vie spirituelle, 
guidés par la charité. Com-
prendre :
- �faire corps ou communauté, 

impliquer tout le monde, dé-
velopper la communion et la 
ferveur communautaire dans 
nos liturgies,

- �nourrir notre vie intérieure, 
développer les temps de 
prières, nous décentrer et 
chercher à mettre Dieu à la 
première place,

- �approfondir les mystères de la 
foi, se former.
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

 Fraternité et bienveillance : il s’agit là de 
vivre en frères et sœurs, à l’école de Jésus 
doux et humble de cœur. Comprendre :
- accueillir sans condition,
- �passer du temps ensemble, gratuitement, 

pour se connaître et créer des liens 
approfondis,

- �cultiver la bienveillance, le non-juge-
ment, la communication non-violente 
ainsi que l’esprit de synodalité et la 
transversalité.

Diaconie : il s’agit là d’accompagner 
pauvreté et solitude, de se mettre à leur 
écoute et d’y découvrir le visage du Christ. 
Comprendre :
- �développer l’entraide (attitude de se 

découvrir pauvre et de comprendre que 
je peux avoir besoin d’aide),

- �briser les solitudes et favoriser les ren-
contres,

- �mettre nos richesses, nos talents et notre 
temps au service des plus démunis.

PLACE A L’ACTION !

Reste à définir des actions concrètes, 
orientation par orientation. Puis à les 
planifier. Les premières ont d’ores et déjà 
été listées par les membres du CPP, réunis 
en commission, une par orientation. Le 
travail se poursuit. Chacun des paroissiens 
est ainsi appelé à être force de propositions 
et surtout à s’impliquer dans les actions 
qui seront proposées, dont certaines sont 
des actions déjà mises en œuvre : celles-ci 
seront alors renouvelées dans un nouvel 
élan missionnaire.

Avis à tous : des actions seront présentées 
lors de la fête paroissiale du dimanche 
28 juin 2026. Tous à Marin ce jour-là, pour 
la messe à 10 heures, suivie d’un apéro, 
d’un déjeuner, d’activités pour les enfants 
et de moments festifs.

Joanne Mack,  
laïc en mission ecclésiale pour la catéchèse  

et Vianney Repain,  
membre de l’EAP élargie

ABONNEZ-VOUS ! 
Vous pouvez vous abonner et soutenir le journal pour un an, en remplissant ce 
coupon et en envoyant un chèque de 20 € (abonnement) ou 25 €, 30 €, ou davantage 
(soutien), établi à l’ordre de AD 74 – Paroisse Saint-André en Gavot-Léman
à : Maison paroissiale, Place des Anciens combattants 74500 Évian-les-Bains (écrire 
En Gavot au dos du chèque). Vous pouvez également télécharger le bulletin d’abonnement ou de 
soutien sur le site de la paroisse : diocese-annecy.fr/st-andre

Nom : �������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������
Prénom : ��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������
Adresse : ��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Je m’abonne pour un an et verse la somme de ...... €.
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INFOS PRATIQUES
Pour toute question 

concernant les baptêmes, 
les mariages et les décès,

vous pouvez nous 
contacter :

Maison paroissiale
Place des Anciens 

Combattants
74500 Évian-les-Bains

04 50 75 15 25

Avis à tous
Des actions seront présentées 

lors de la fête paroissiale  
du dimanche 28 juin 2026.  

Tous à Marin ce jour-là, pour la messe  
à 10 h, suivie d’un apéro,  

d’un déjeuner partagé, d’activités pour 
les enfants et de moments festifs.

www.jacquier-electricite.fr

www.temple-du-fromage.com

TOUTES ASSURANCES 
ET TOUTES MARQUES

VÉHICULES DE REMPLACEMENT
RÉPARATION 

ET POSE PARE-BRISE

04 50 71 46 17
47, rte du Gavot 74200 MARIN

www.stylcarrosserie.fr
stylcarrosserie@hotmail.fr
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La Veillée pascale est toujours  
LE moment fort de l’année liturgique
POUR LE GROUPE QUI ACCOMPAGNE LES CATÉCHUMÈNES, PRÉPARER CET ÉVÈNEMENT SI IMPORTANT  
PARTICIPE À RENDRE CETTE VEILLÉE EXCEPTIONNELLE !

Cette année, nous avons eu la 
joie de voir cinq adultes et cinq 
jeunes de l’Aumônerie se pré-

senter au pied de l’autel pour recevoir 
le baptême.
Entrer dans l’église plongée dans l’obs-
curité, écouter les textes fondateurs, 
voir l’église entrer peu à peu dans la 
lumière, puis écouter les cloches sonner 
à la volée pendant que nous, peuple de 
Dieu, chantions le Gloria…
Tout cela nous révèle symboliquement le 

passage qu’Aurore, Fleur, Christopher, 
Rémi, Sébastian, Krystal, Eden, Sacha, 
Athénaïs et Iris ont vécu cette nuit-là !
Chaque geste reçu dans la foi, dans la 
joie, s’est réalisé dans leurs vies, ils sont 
nés cette nuit-là dans la communauté. 
Les musiciens ont joyeusement soutenu 
l’allégresse chantante de toute l’assem-
blée, c’était magnifique à vivre. Ces 
chants et cette joie étaient l’expression 
manifeste de notre unité communau-
taire dans la richesse de notre diversité.

Seigneur, nous te confions ces néo-
phytes qui ont reçu le sacrement de 
baptême en cette belle nuit du 4 avril. 
Merci de les avoir choisis pour y faire 
ta demeure.
Permets que toute leur vie, ils restent 
fidèles au don que tu leur as fait. Aide-
nous, tous, à les accompagner par nos 
exemples vivants et joyeux sur leur 
chemin de foi.
Amen.

Marie-Claude Chapuis, accompagnatrice

6 Juin 2026EN GAVOT N°236
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ÉGLISE EN HAUTE SAVOIE

Rencontrer le Christ
en toute occasion

DOSSIER COORDONNÉ
PAR BERNARD BIDAUT

L’ÉTÉ
EST LÀ !

Le tourisme et 
le diocèse d’Annecy. 

Quelle proposition de la foi ?

PAGE II

LES ASSISES 
DIOCÉSAINES

DU CATÉCHUMÉNAT

Penser un accompagnement 
plus large, pour une meilleure 

collaboration entre tous.

PAGE IV

« LE MOMENT 
DE FAIRE UNE PAUSE »

La période estivale est bientôt là ; c’est le moment où se 
croiseront les vacanciers et les professionnels du tourisme, 
les saisonniers, les amoureux de la montagne et les sportifs, 
et puis celles et ceux qui ne partiront pas en vacances, et 
qui resteront sur place. Que nous soyons au travail ou en 
vacances, saisissons donc l’opportunité d’une rencontre 

renouvelée avec le Christ et sa Parole, dans un esprit de solidarité, dans 
une attention tout particulière envers celles et ceux que nous croiserons 
(lors de rencontres prévues ou imprévues, lors des célébrations 
dominicales ou des fêtes, comme celle de l’Assomption, le 15 août).  
L’été vient, c’est le moment de faire une pause et de retrouver ses 
proches, c’est le temps du repos et de la reconstruction personnelle… 
L’occasion de se ressourcer. Durant toute cette période estivale, Dieu est 
là (comme tout le restant de l’année, évidemment !), il ne s’absente pas de 
notre quotidien, il nous accompagne en toute occasion. Les articles qui 
suivent nous interrogent sur notre capacité à reconnaître la présence de 
Dieu dans nos vies. Je pense particulièrement aux catéchumènes (avec 
un article sur les assises du catéchuménat) ; je pense aux grands-parents, 
sur leur volonté de transmettre ce qu’ils ont reçu ; 
je pense aussi à l’article sur la Pastorale du tourisme 
et sur ce que nous découvrons d’invisible derrière 
les choses visibles. Quelle pause spirituelle viendra 
nous aider à discerner la présence de Dieu dans 
notre quotidien de cet été ?

Bernard Bidaut,
responsable du fonds commun diocésain 

ÉGLISE EN HAUTE-SAVOIE
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Vers la pointe de Sur Cou dans les Aravis, Haute-Savoie.

à  
découvrir
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Randonnée 
autour du lac 
d’Annecy.

château de Montrottier, l’abbaye 
de Saint-d’Aulps, la chartreuse 
de Pomier, La Chambotte, nos 
montagnes et nos lacs, le che-
min de Saint-Jacques-de-Com-
postelle, et d’autres encore… Un 
approfondissement de la spiri-
tualité de notre saint patron dio-
césain, François de Sales, par les 
plantes, les fleurs et les fruits, son 
bestiaire, tellement évocateurs 
quand il s’agit d’être un coach 
de développement personnel, 
missionnaire, déjà soucieux de 
la question du rapport entre 
science et foi ! Mais aussi avec 
saint Bernard de Menthon, saint 
Guérin, le souvenir de frères de 
chez nous : les moines martyrs à 
Tibhirine, et aussi des approches 
bibliques en lien avec notre pa-
trimoine…
Et grâce à la participation d’in-
tervenants, nouveaux et habi-

tués, tous aussi passionnants et 
passionnés, avec cette année no-
tamment, le dessinateur Brunor 
(Les Indices Pensables, Enquêtes 
sur Dieu, etc.) !
Mais aussi, une marche spiri-
tuelle, plus adaptées aux jeunes 
et aux sportifs…
Chacun et chacune devraient 
y trouver leur compte, et nous 
comptons sur vous pour en faire 
une information la plus large 
possible (voir le livret sur le site 
Internet du diocèse et en version 
papier dans les paroisses).
La Pastorale du Tourisme s’attelle 
également à d’autres projets – sur 
toute l’année – dont nous vous 
parlerons ultérieurement.
Et mille regrets aux absents !

 
Père Stéphane Raux, osfs

Pastorale du Tourisme
du diocèse d’Annecy

Effectivement, alors que nous 
nous remettions en question, 
notre humilité en a pris un coup, 

mais elle nous a surtout motivés pour 
aller de l’avant.
Avec, de surcroît, ce message reçu tout 
récemment : « Je me réjouis par avance 
de la prochaine programmation qui sera 
sans doute aussi intéressante et originale 
que l’an dernier. »
Alors, oui, le bureau de la Pastorale du 
Tourisme s’est remis au travail.
Conscient que l’été est pour tous un 
temps propice au ressourcement, à 
l’ouverture aux autres, à l’intériorisation 
de sa foi tout en découvrant les richesses 
patrimoniales, naturelles ou historiques 
dans notre diocèse, qu’elles soient à 
notre portée dans notre vie active ou 
une nouveauté pour nos hôtes d’un été…
Oui, cet été 2026, vous serez encore 
surpris par de nouveaux lieux et thèmes 
à découvrir spirituellement, comme le 

HALTES SPIRITUELLES

« C’est vraiment un régal, ces haltes ! »
C’est la réaction d’un participant aux propositions de la Pastorale du Tourisme à la fin de l’été dernier. 
Addict ou partagé par des touristes d’un jour ? Car les Haltes spirituelles sont ouvertes à tout le monde. 
Et ce n’est pas le seul retour : « Quelle journée bénie ! Merci pour cette organisation hors pair, cette 
générosité et ces réflexions. Bravo ! ». « Comment cela se fait-il que les Haltes, c’est si bien maintenant ? ». 
Et puis encore : « On a en fait des Haltes, mais comme celle-là jamais… vous avez mis la barre très haut ! ». 
« Merci pour ce beau programme cette année ! C’est magnifique... »
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Aussi, des années durant, des 
dizaines d’années devrais-je 
dire, les journaux paroissiaux 

et le « fonds commun diocésain » ont 
été accompagnés par « Alpes 74 », une 
société (laquelle aujourd’hui n’existe 
plus) au service des paroisses et du dio-
cèse. Les plus anciens se souviennent !
Notre presse paroissiale a toujours 
cherché à être en adéquation avec 
le projet missionnaire de 
l’Église… Par le simple fait 
qu’elle est une presse de 
proximité, écrite avec 
des mots humbles 
sur des pages sans 
prétention, la presse 
paroissiale participe 
à la proposition de la 
foi, à l’évangélisation, au 
dialogue avec tous ! D’ail-
leurs, le dialogue est, pour une 
bonne part, ce que nos journaux tentent 
de réaliser en rejoignant les paroissiens 
et toutes les personnes au-delà du cercle 
paroissial. Voilà le souci premier des 
rédacteurs des journaux paroissiaux : 
être envoyés vers les hommes et les 
femmes de notre temps pour porter 
le message du Christ, avec des mots 

L’évolution de nos pages diocésaines
Le « fonds commun diocésain » des journaux paroissiaux de notre diocèse d’Annecy va évoluer. 
Quelque chose va changer dès cette rentrée prochaine. Le « fonds commun », ce sont ces quelques pages 
éditées au beau milieu de nos journaux paroissiaux, ces pages que vous êtes présentement en train de 
lire : huit pages d’informations diocésaines, huit pages pour consolider les liens de communication entre 
les paroisses et le diocèse.

d’aujourd’hui. Saint Paul écri-
vait : « Comment invoquer le Sei-
gneur sans avoir d’abord cru en 
lui ? Comment croire en lui sans 
avoir entendu sa parole ? Comment 
entendre sa parole si personne ne 
l’a proclamée ? Comment procla-
mer sans être envoyé ? » (Lettre 
aux Romains 10, 14-15)
La tâche de rendre « proche » 
la Bonne Nouvelle n’est pas dif-
férente de celle dont s’acquitte 
l’Église depuis toujours, à la suite 
des premiers évangélisateurs. Il 
y a là, pour nos journaux parois-
siaux, l’occasion d’un nouveau 
dynamisme.
Ainsi, l’ensemble des respon-
sables des journaux paroissiaux 
et la direction de la communica-
tion du diocèse d’Annecy se sont 
concertés il y a quelques mois, 
et ont décidé de faire évoluer la 
formule du fonds commun vers 
des pages davantage diocésaines 
en impliquant quelques belles 
plumes des services diocésains 
pour la rédaction des articles. 
Nous passons d’un « huit pages » 
à un « quatre pages », certes plus 

court, mais en accentuant le désir 
de la communication réciproque 
« paroisse / diocèse ». D’autant 
que nous stoppons dès cet été 
la publication de la revue diocé-
saine Catholiques 74.
Notre « fonds commun  dio-
césain » prend ainsi une autre 
dimension, il souhaite proposer 
une meilleure visibilité de notre 
Église en Haute-Savoie et Val 
d’Arly, dans un souci d’échange 
et de dialogue respectueux avec 
nos contemporains, qu’ils soient 
chrétiens de nos paroisses, chré-
tiens en devenir ou « recommen-
çants », croyants autrement ou 
non-croyants.
À la manière du prophète Isaïe 
qui élargissait l’espace spirituel 
du peuple de Dieu à une « maison 
de prière pour tous les peuples », 
laissez-moi vous dire ô combien 
je considère le « fonds commun » 
modifié comme un nouvel espace 
de rencontre élargi, comme un 
lieu d’ouverture vers toutes et 
tous.

Bernard Bidaut,
ancien directeur d’Alpes 74 

« ÊTRE ENVOYÉS 
VERS LES HOMMES 
ET LES FEMMES DE 
NOTRE TEMPS POUR 

PORTER LE MESSAGE DU 
CHRIST, AVEC DES MOTS 

D’AUJOURD’HUI. » 

La presse locale chrétienne 
en Haute-Savoie.
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LES ASSISES DU CATÉCHUMÉNAT

« Nos modèles actuels
sont bousculés »
Une onde d’étonnement avait parcouru la France, au début du Carême 2025. Lors de la messe 
des Cendres, les églises s’étaient remplies de monde, dont, parmi eux, un nombre conséquent de jeunes 
adultes et adolescents, assez éloignés de l’Église et pour la plupart n’ayant reçu aucun des sacrements de 
l’initiation chrétienne. Loin d’être un épiphénomène cantonné à quelques villes de France, il fut observé un 
peu partout et fut amplement réitéré en février 2026.

Les chiffres du catéchuménat, four-
nis par la Conférence des évêques 
de France chaque année, sont assez 

évocateurs. Le nombre de baptêmes chez 
les adolescents (entre 11 et 17 ans) est en 
croissance depuis plusieurs années. On est 
passé de 1547 baptêmes en 2022 à 7404 
en 2025, témoignant d’une large 
hausse, mais aussi d’un nombre 
de plus en plus important 
de diocèses répondant aux 
enquêtes nationales, attes-
tant d’un travail récent de 
structuration du catéchu-
ménat des ados. Pour le dio-
cèse d’Annecy, le constat est le 
même : de plus en plus de jeunes 
toquent à la porte de l’Église, que ce 
soit par le biais de l’Enseignement catho-
lique, de groupes paroissiaux ou aumô-

L’appel décisif des catéchumènes.

neries, du scoutisme…. Il 
est évident que les réseaux 
sociaux jouent un rôle dé-
terminant dans cette dyna-
mique. Mais si le web peut 
constituer une mine d’or 
pour un jeune qui se pose des 
questions, il n’enlève en rien 
la responsabilité d’accueil 
et d’accompagnement des 
paroisses et des établisse-
ments scolaires catholiques.
En ce sens, le chantier entre-
pris par les Assises diocé-
saines du catéchuménat ne 
peut faire fi des adolescents 
dans son questionnement 
et sa réflexion. En effet, 
nos modèles actuels sont 
nécessairement bousculés. 
Comment accompagner ces 
adolescents sur leur chemin 
d’initiation ? N’ayant jamais 
été catéchisés, le besoin 
de formation se fait sentir. 
L’enjeu est également de les 
intégrer dans des groupes 
de jeunes, pour partager 
la foi avec d’autres. Par où 
commencer ? Comment les 
intégrer et avoir souci d’eux, 
alors même qu’ils sont de 
plus en plus nombreux et que 
les ressources humaines pour 
les accompagner viennent à 
manquer ?

QUID DES FAMILLES ?
En sus de tout cela, une ques-
tion non moins importante 
se pose : quid des familles ? 
En effet, aujourd’hui, de 
nombreux parents ne font 
plus baptiser leurs enfants 
en bas âge, mais souhaitent 
qu’ils puissent choisir, en 
conscience, leur affiliation 

religieuse. Peut-on choisir 
son affiliation religieuse si 
la foi n’est pas un sujet et si 
la culture chrétienne n’est 
plus une évidence ? Si la 
norme a longtemps été en 
faveur des parents qui trans-
mettent la foi à leurs enfants, 
aujourd’hui, ce mouvement 
de transmission s’en trouve 
bouleversé, voire inversé. 
De plus en plus de jeunes, 
par leur chemin de foi et leur 
engagement en viennent à 
interroger leurs parents, 
les amenant, eux aussi, à se 
questionner sur leur identité. 
Il n’est désormais plus rare de 
voir, lors d’une même célé-
bration, une mère et une fille 
être confirmées ensemble, de 
voir un frère et une sœur che-
miner à deux vers le baptême 
et quelques années plus tard 
l’un des parents s’y mettre 
également. Toutefois, ce cas 
de figure, bien que de plus 
en plus courant, ne dit pas 
tout de ce qui se joue auprès 
des familles. Dans nombre 
de cas, les parents regardent 
le parcours catéchuménal 
de leur enfant de très loin. 
Ils peinent à comprendre 
ce qu’il s’y vit. Alors n’est-il 
pas, aussi, de notre ressort 
d’accompagner les familles, 
de penser un accompagne-
ment plus large, pour une 
meilleure collaboration entre 
tous ? N’est-ce pas là une belle 
occasion d’évangélisation ?

Emma Sagan
Équipe pilote pour la préparation 

des Assises diocésaines  
du catéchuménat

« LE NOMBRE DE 
BAPTÊMES CHEZ LES 

ADOLESCENTS EST EN 
CROISSANCE DEPUIS 
PLUSIEURS ANNÉES. 

ON EST PASSÉ DE 1547 
BAPTÊMES EN 2022 À 

7404 EN 2025. »
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ÉGLISE EN HAUTE-SAVOIE

PÈLERINAGE GRANDS-PARENTS ET PETITS-ENFANTS

UNE PRÉSENCE PRÉCIEUSE
Le thème choisi par le pape Léon pour cette Journée mondiale 
des grands-parents et des personnes âgées, qui sera célébrée 
cette année le dimanche 26 juillet, en la fête des grands-pa-
rents de Jésus, Joachim et Anne, souligne que l’amour de Dieu 
pour chaque personne ne vient jamais à manquer, toutes les 
générations sont concernées. Afin de bien commémorer cette 
occasion, le souverain pontife demande qu’une messe soit 
célébrée dans chaque cathédrale diocésaine à cette même 
date. Ces quelques mots tirés du livre du prophète Isaïe, 
constituent « un message de consolation et d’espérance pour tous 
les grands-parents et les personnes âgées, comme le rappelle le 
pape, en particulier pour celles qui vivent dans la solitude ou 
se sentent oubliées » ; dans le même temps, le verset d’Isaïe, 
étant tout à fait d’actualité, « est un rappel pour les familles et 
les communautés ecclésiales à ne pas les oublier, insiste encore 
le pape, en reconnaissant en elles une présence précieuse et une 
bénédiction ».

ACCOMPAGNER LES CATÉCHUMÈNES
Les grands-parents et les personnes âgées traversent des dif-
ficultés liées à l’endurance de l’âge et ils assument, comme ils 
peuvent, le poids de la vie ; mais il est un fait que nous pouvons 
tous reconnaître : ils sont très souvent les témoins expérimen-
tés et sérieux auprès des plus jeunes (leurs petits-enfants, 
bien sûr) et aussi auprès des catéchumènes qui se préparent 
à recevoir un sacrement en paroisse. Ils accueillent, écoutent 

et accompagnent les catéchumènes sur les chemins de la foi. 
Alors que depuis quelques années nous nous réjouissons du 
nombre croissant de catéchumènes en nos diocèses de France, 
n’oublions pas que nous pouvons compter sur nos « anciens » 
pour l’accompagnement de ceux-ci. La sagesse accumulée 
par ces nombreuses traversées de zones de turbulence de la 
vie, fait de nos anciens (grands-parents ou personnes âgées) 
des évangélisateurs de choix dans nos paroisses et nos com-
munautés d’où émergent les catéchumènes… Souvent, les 
uns et les autres nous interpellent pour aller de l’avant, pour 
davantage ouvrir nos églises et nos cœurs.

Bernard Bidaut

Du 6 au 8 juillet 2026,
le sanctuaire de Notre-Dame
de La Salette accueillera
le pèlerinage grands-parents 
et petits-enfants (à partir
de 4 ans), en présence
de Mgr Yves Le Saux.

Ce temps fort s’inscrit dans 
la dynamique spirituelle du 
diocèse, récemment
consacré au Cœur de Jésus,
invitant chacun à grandir dans 
une relation personnelle, confiante 
et aimante avec le Christ.

Grands-parents et personnes âgées,
quelle mission ?
Le dimanche 26 juillet sera la Journée mondiale des grands-parents, la sixième du nom, instituée en 2021 
par le pape François pour souligner la valeur et l’implication des grands-parents dans la société et dans 
l’Église. Pour cette sixième Journée, le pape Léon XIV propose un thème en rapport avec la fidélité tirée du 
prophète Isaïe : « Moi, je ne t’oublierai jamais » (Is 49,15).

Lecture de la Bible.
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FORMATION DIOCÉSAINE DES LAÏCS (FDL)

Un nouveau parcours démarre cet automne
La FDL, qu’est-ce que c’est ?
Depuis 40 ans, la FDL a formé nombre d’acteurs 
paroissiaux qui ont gagné en assurance pour vivre 
leur foi, en témoigner et participer à la mission 
de l’Église.
Le prochain parcours (sept week-ends, du  
samedi à 14 h au dimanche à 12 h 30) débutera 
en octobre 2026 et s’achèvera en janvier 2028.

Une formation, pour quoi ?
C’est une formation qui permet au participant 
de façonner les « outils » qui le mèneront à 
une découverte et un approfondissement des 
fondements de la foi. C’est un parcours qui lui 
permet de réfléchir à l’annonce de l’Évangile 
dans notre monde en évolution permanente.  
Et pour cela, il est important de prendre 
conscience que chaque paroisse fait partie d’un 
diocèse, et qu’il est essentiel de rencontrer des 
personnes d’autres paroisses, ou investies dans 
une autre mission que la nôtre.

Une formation pour qui ?
Cette formation s’adresse à des personnes en 
mesure de prendre une responsabilité en Église 
(ou l’exerçant déjà) ; à des personnes sachant 
créer des liens, ayant une attitude d’ouverture, 
de curiosité, d’écoute et de dialogue… pour des 
personnes qui s’engagent pour les sept week-
ends de la formation !
Dans l’esprit de ce que propose la FDL, les per-
sonnes appelées sont de tous âges et de profils 
variés : des hommes et des femmes accompa-
gnant vers un sacrement (catéchuménat, caté-
chèse, préparation au mariage, etc.), membres 
d’EAP, de CPP, des secrétaires paroissiales, des 
nouveaux baptisés… ©
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QUELQUES RÉFLEXIONS DE PARTICIPANTS,  
AU TERME DE LA FORMATION

 La FDL m’a permis de mieux comprendre comment lire la Bible, et comment les différents livres de la Bible ont été écrits.

   J’ai rencontré beaucoup de personnes, de tous âges, avec qui nous avons échangé nos bonnes idées à mettre en œuvre chacun  
dans sa paroisse !

  J’ai pu approfondir ma foi : je pensais savoir beaucoup de choses grâce au caté puis à l’aumônerie, mais il y a toujours plus  
de choses à découvrir et à mieux comprendre…

  J’ai gagné de la confiance en moi, notamment pour témoigner de ma foi… Mais pas seulement (avant, j’étais très timide et 
n’osais pas prendre la parole ; maintenant, j’ai compris que chacun de nous a quelque chose à partager avec les autres).

 J’ai appris à écouter vraiment, sans couper la parole !

 Grâce à ce parcours, j’ai pris conscience que tout baptisé a une mission dans l’Église !

 J’ai découvert différentes facettes de la paroisse, de l’Église, tant dans son fonctionnement que dans son être.

Un autre avantage, pratique, pour cette formation, c’est qu’elle 
peut être vécue en couple (une garderie est d’ailleurs prévue 
sur place pour les enfants jusqu’à 11 ans).

Si vous êtes intéressés par cette formation, pour vous-même 
ou une autre personne de votre paroisse, parlez-en à votre 
EAP, ou à un prêtre ou à la déléguée pastorale de votre paroisse, 
ou au responsable de votre mouvement : vous ne pouvez en 
effet pas vous inscrire de votre propre initiative, car vous 
devez êtes envoyé pour suivre cette formation.

Françoise Ouziel,
responsable diocésaine adjointe pour le Service des formations
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QUELQUES LIVRES  
QUI ONT RETENU NOTRE ATTENTION 
Quatre livres présentés par la rédaction

CULTURE

« LA BIBLE EN BANDE DESSINÉE :  
LE VRAI TEXTE »

Toni Matas, Picanyol
Éditions Emmanuel, 2024

Une Bible complète en bande dessinée de 
la création du monde à la vie de Jésus.
Une bande dessinée très agréable pour 
découvrir ou redécouvrir les grandes 
périodes bibliques et les grands 
personnages qui les animent : Adam et Ève, 
Abraham, Moïse et la traversée de la mer 
des Roseaux, les Dix commandements, 
les paraboles, les miracles et la 
Passion de Jésus, et tant d’autres.

 
« SAINT FRANÇOIS DE SALES  

ET SAINTE JEANNE DE CHANTAL :  
TOUT FAIRE PAR AMOUR ET RIEN PAR FORCE »

Christophe Hedevis, Jean-Marie Woehrel
Éditions Téqui, 2021

À l’aube du xviie siècle,
la Genève protestante
a chassé son évêque.
Alors, depuis Annecy,
François de Sales entreprend 
une profonde réforme de la vie 
chrétienne autour de lui, rappelant 
à tous et à chacun que Dieu veut 
agir dans le cœur de chaque 
homme et de chaque femme.
Sa rencontre en 1604 avec 
Jeanne de Chantal débouche sur 
une amitié spirituelle qui fera 
date dans l’histoire de l’Église 
et aboutira à la naissance d’un 
nouvel ordre monastique féminin :
la Visitation Sainte-Marie.

Cette bande dessinée historique présente le parcours de ces deux grands
mystiques que sont saint François de Sales et sainte Jeanne de Chantal,
qui demeurent au cœur de l’Église, de beaux modèles de sainteté
pour grandir dans la vie de foi.

« J’AURAIS VOULU… »

Madeleine Delbrêl
Nouvelle Cité, 2026

Poète promise à une carrière littéraire, Madeleine 
Delbrêl (1904-1964) se convertit à l’âge de 19 ans.
Son parcours la mena en 1933, avec d’autres 
femmes, en banlieue industrielle et communiste du 
sud de Paris. Assistante sociale, elle fut pionnière 
d’une mission renouvelée, menant dans l’action 
une authentique vie mystique. Le pape François 
l’a déclarée vénérable le 26 janvier 2018. Les 
textes spirituels de Madeleine Delbrêl sont d’une 
profonde beauté : sur le respect de la vie de chacun, 
l’esprit de réconciliation. L’esprit missionnaire 
de Madeleine Delbrêl : « Attendre longtemps, 
apprendre beaucoup, aimer jusqu’au bout. »

« MON SOUS-MARIN JAUNE »

Jón Kalman Stefánsson
Gallimard – Folio, 2026

Voilà un beau roman qui 
plaira aux nostalgiques 
des Beatles. Dans un 
parc londonien, un 
écrivain aperçoit l’idole 
de sa jeunesse : Paul 
McCartney. Il a très 
envie de lui parler, mais 
il faut qu’il se prépare 
à cette rencontre, pour 
cela il met d’abord 
un peu d’ordre dans 
ses souvenirs. Cela 

l’entraîne à se plonger dans le récit de son enfance 
marquée par des difficultés qu’il lui faut surmonter.
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SPIRITUALITÉ

Dans notre quotidien, pressés 
d’innombrables tâches à réaliser 
pour le travail, la paroisse, les 

enfants, les petits-enfants, nous aspi-
rons à un peu de repos. Alors, lorsque 
l’été vient, l’occasion du relâchement 
arrive enfin (pas pour tout le monde ! 
Pas pour les professionnels du tou-
risme, les saisonniers, etc.). L’été est 
un temps où chacun peut faire le point, 
pour se poser les bonnes questions et 
sans doute mieux repartir à la rentrée. 
Prendre le temps d’une petite « cure » 
de spiritualité, par exemple ; c’est indis-
pensable ! S’il y a d’un côté l’action et de 
l’autre le temps de la pose spirituelle, 
il est bon de ne pas les opposer, de les 
tenir l’un et l’autre.
Je relirais volontiers ici le passage de 
« Marthe et Marie » dans l’Évangile de 

Luc (10, 38-42). On a la fâcheuse habitude 
d’opposer les deux sœurs, assurant que 
Marie (la contemplative) a pris une bien 
meilleure part que Marthe (celle qui s’af-
faire). Tâchons de voir les choses autre-
ment. L’épisode de Marthe et Marie est 
situé, dans l’Évangile de Luc, exactement 
entre le récit du « Bon Samaritain » et le 
texte de la prière du « Notre Père ». En 
donnant la parabole du Bon Samaritain, 
Jésus fait la part belle à l’action solidaire, 
à l’acte concret. Avec la transmission du 
Notre Père, il fait l’éloge de la prière. Il n’y 
a aucune opposition entre l’un et l’autre.
Le passage « Marthe et Marie » ne 
peut, lui non plus, opposer l’action à la 
contemplation. La posture de Marthe : 
elle n’écoute pas et aimerait bien que 
son service soit apprécié… Or, la seule 
chose vraiment nécessaire est d’écou-

ter la parole de Jésus. Il faut imaginer 
que Marie, à qui Marthe reproche de 
ne rien faire, ne restera pas inactive. 
Elle l’est pour le moment, certes, mais 
parce qu’elle prend le temps de l’écoute. 
Passé ce moment, elle pourra reprendre 
son activité… Elle aura surtout pris le 
temps de demander à Jésus ce qu’il veut ! 
Alors, changeons nos comportements. 
Vivons autrement notre mode de rela-
tion à Dieu, osons prendre le temps de 
l’écouter : alors, de la contemplation ou 
du temps du repos (bien mérité), nous 
passerons à un temps d’activité efficace ! 
Marie est cette part en nous qui rejoint 
tous ceux et celles qui prennent le temps 
d’écouter avant d’agir…

Bernard Bidaut

La seule chose 
vraiment nécessaire :
Marthe et Marie

Temple protestant de Carouge, Suisse.
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CONFIRMATIONS

Bonne route  
aux néophytes !
L’année 2026 est un grand cru ! Du fait de l’afflux 

des catéchumènes, notre évêque a décidé que les 
célébrations du sacrement seraient réparties en 

doyennés regroupant les paroisses d’un même territoire. Les 
catéchumènes de notre doyenné du Chablais composé des 
paroisses de Saint-Guérin en vallée d’Aulps, Saint-Maurice 
en vallée d’Abondance, Saint-François en Chablais, Notre-
Dame des Hermones, Saint-Jean Bosco en Chablais, Saint-
Jean-Baptiste en Chablais et Saint-André en Gavot-Léman, 
se sont retrouvés à l’église de Féternes.
Par chance, ce dimanche 17 mai, le beau temps était de la 
partie.
Notre évêque, Yves Le Saux, accompagné de son vicaire géné-
ral, le père Emmanuel Blanc, célébrait la cérémonie entouré 
des pères Placide, Jean-Claude Mutabazi, vicaire épiscopal, 
Celse, du frère Jérôme et de nos deux diacres Jean et Didier. 
Les héros de la fête, au nombre de soixante-dix, disposaient 
des premiers bancs non loin de la chorale généreuse et de 
la musique retentissante tandis que parrains, marraines, 
accompagnateurs, familles et paroissiens se dispersaient 
dans la nef.
La célébration fut grave, recueillie et émouvante dans la 
chaleureuse petite église du village.
En fin de cérémonie nous attendait un apéritif très sympa-
thique illuminé par un soleil printanier. Ce fut l’occasion pour 
chacun de féliciter les confirmés et de faire connaissance 
avec les personnes présentes. Pour garder trace de la fête, 
il y avait trois photographes*. 
Bonne route aux néophytes et merci à tous pour l’organisation 
soignée et joyeuse.

Philippe Batault 

* Les photos sont disponibles sur les sites internet du diocèse  
et de la paroisse.
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En 2002 ou 2003, à la sortie d’une 
messe, Pierre Buet, curé de Tho-
non, m’interroge : « Qu’est-ce que 

tu peux faire pour la paroisse ? » Je ne 
m’étais jamais posé la question ! J’allais à 
la messe : point barre !
À la Veillée pascale, j’assiste au premier 
baptême d’adultes : je me dis : « C’est ça 
que je veux faire ! »
À la rentrée suivante, il y a une présen-
tation dans l’église Saint-Hippolyte, des 
mouvements d’Église qui existent sur la 
paroisse : je me présente à la responsable, 
Joanne. Nous nous rencontrons une pre-
mière fois : échange chaleureux pour voir 
si ça me convient, ce que je recherche dans 
le catéchuménat, ce que cela me deman-
dera en disponibilités et formations…
Je me joins à deux autres accompagna-
teurs pour suivre le parcours de mon 
premier catéchumène, connaître l’envers 
du décor, en voir les joies et les difficultés.
L’année suivante, je suis partie prenante 
à part entière avec une autre accompa-
gnatrice. La mayonnaise semble prendre 
et, à la rentrée, Joanne vient me voir avec 
une autre accompagnatrice, sur mon lieu 
de travail, pour me demander de prendre 
la responsabilité du secteur de Thonon 
alors qu’elle se concentrerait plus sur 
Évian, le nombre de catéchumènes allant 
en grandissant rapidement.
Henri Duperthuy, curé d’Évian, assure 
l’animation des rencontres entre catéchu-
mènes et accompagnateurs et chapeaute 
le tout. Gros souvenir d’un week-end aux 
Albertans, à Montriond, autour de la Cène 
et de la Pâque juive avec le séder.
En 2009, Joanne me demande de suivre 
le parcours de la formation des laïcs, qui 
se déroule sur sept rencontres un week-
end sur deux ans à la Puya à Annecy.  Une 
merveilleuse expérience d’approfondis-
sement des bases de la foi, de l’histoire de 
l’Église, des questions morales, de la vie 
en Église… Lors de l’accompagnement 
de mon premier baptisé, je m’attendais 
à la présence de Joanne, histoire de voir 
si tout se passait bien ! Eh bien non : la 

confiance était totale !
Le travail du référent, c’est d’abord de re-
cevoir en tête-à-tête celui qui demande 
le baptême, s’assurer que c’est bien ce 
qu’il veut, tenter de cerner un peu sa 
personnalité afin de le mettre entre les 
mains des deux accompagnateurs qui lui 
correspondent le mieux. Avec l’accrois-
sement des demandes, il me faut aller à 
la pêche aux accompagnateurs… Com-
pliqué ! Les petites annonces ne marchent 
pas : le bouche-à-oreille, mieux !

DES PARCOURS PERSONNELS
Les catéchumènes viennent d’horizons 
différents : beaucoup ont eu un début 
d’initiation chrétienne par des grands-
parents, d’autres suite à une préparation 
au mariage, d’autres en vue d’un mariage 
religieux, même une musulmane (dans 
l’islam, on devient apostat en changeant 
de religion : il a fallu être plus que dis-
cret…).
Les parcours personnels qui les poussent 
à faire la demande de cette initiation de 
deux ans sont très variés et demandent 
une forte capacité d’écoute et d’accueil 
sans jugement. 
La progression des catéchumènes en-
traîne notre propre évolution : toujours 
s’améliorer, s’adapter à chacun et accom-
pagner leur singularité.
Le catéchumène qui m’a le plus marquée 
a été le jeune Mickaël, 35 ans, atteint de 
sclérose en plaques à un stade déjà bien 
avancé qui le clouait au lit 24 h/24 et que 
j’avais connu, dans une autre vie, à un 
stage de judo ! Il avait contacté Joanne, 
elle m’avait dit sa difficulté personnelle 
à assurer cet accompagnement et me 
le confiait. Vu que son espérance de vie 
était limitée, l’accompagnement s’est fait 
« à l’envers » : l’administration chez lui 
des trois sacrements avant l’initiation 
chrétienne. Le père Didier Milani, alors 
curé de Thonon, reçut de Mgr Yves Boivi-
neau l’autorisation de le confirmer. Nous 
avons été trois à l’accompagner. Chaque 
lundi, à tour de rôle, nous lui apportions 

la communion et partagions l’Évangile 
du jour avec lui. Nous avions un carnet 
de suivi qui nous permettait de prendre 
connaissance de l’échange de la semaine 
précédente et ainsi d’avoir un suivi aussi 
fidèle que possible. 
Un jour, il m’annonce : « J’ai quelque chose 
à te dire », avec un sérieux inhabituel. Ça 
devait être important ! « J’ai fait la guerre 
d’Irak, dans un commando parachutiste, et 
un jour, je me suis trouvé face à un gamin 
et sa Kalach’ »… Il ne se le pardonnait pas. 
Ne sachant que faire et que dire, j’ai partagé 
cette confidence avec Joanne. Elle-même 
en a référé au père Emmanuel Blanc, alors 
responsable diocésain du catéchuménat. 
En retour, elle me conseilla de lui parler de 
la femme de Loth : on ne peut revenir en 
arrière et il faut arriver à continuer à vivre, 
à se pardonner, c’était un fait de guerre… 
Quelque temps après, l’appel décisif de-
vait se dérouler à Thonon. Je fus contactée 
par la secrétaire de Monseigneur Boivi-
neau pour l’organiser. Saisissant l’occa-
sion, je lui demandais si notre évêque 
accepterait de rencontrer Mickaël après 
le repas canadien. Il accepta volontiers 
et le jour « J », ce fut LA surprise pour 
Mickaël. Mgr Boivineau le prit dans ses 
bras et l’embrassa et lui offrit une icône. 
Je ne l’avais jamais vu aussi rayonnant ! 
Le lundi suivant, il me demanda quand 
est-ce que je lui amènerais le pape !
Ma mission catéchuménale se termina 
brutalement le 14 juillet 2015, quand je 
reçus un courriel du père Jean-Yves Le Tué 
qui m’annonçait que désormais le caté-
chuménat serait pris en charge par Alain 
Curral, prêtre coopérateur de la paroisse !
Joanne et le père Henri m’ont beaucoup 
soutenue dans cette épreuve. Évidem-
ment, j’aurais préféré une autre fin. D’un 
autre côté, je suis contre les postes de 
responsabilité à vie : douze ans c’était 
déjà bien assez !

Françoise Suard
Référente du catéchuménat des adultes  

pour Thonon (2003-2015)

Merci, Joanne...
AU TOURNANT DES ANNÉES 2000, JOANNE SIMON, D’ORIGINE AMÉRICAINE, S’EST INSTALLÉE SUR LES RIVES 
DU LÉMAN. SOUTENUE PAR SON ÉPOUX JEAN-MICHEL ET AVEC UNE PERSONNALITÉ AFFIRMÉE, ELLE A ETÉ 
À L’ORIGINE DU CATÉCHUMENAT LAÏQUE DES ADULTES DANS NOS PAROISSES ET DE BIEN D’AUTRES CHOSES 
ENCORE. LE 14 FÉVRIER, APRÈS DES SEMAINES D’ANGOISSE, IL NOUS A FALLU ACCEPTER QUE JOANNE NOUS 
SOIT ENLEVÉE. SES FUNÉRAILLES ONT ÉTÉ CÉLÉBRÉES À ÉVIAN LE 26 FÉVRIER. TÉMOIGNAGES.

« JOANNE M’A BEAUCOUP SOUTENUE »
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C’est tout à fait fortuitement 
que j’ai rencontré Joanne et 
Jean-Michel dans une des 

salles basses de ND des Vallées. Nous y 
suivions les cours magistraux du père 
Jean Delorme qui, l’hiver venu – 1994 à 
1996 –, bravait les neiges du col d’Évires 
pour parler de l’Évangile de Marc à la 
quinzaine que nous étions à l’écouter. 
De Neucecelle, nous étions trois à venir 
avec le père Baud et Bruno Philippe qui 
nous voiturait. C’était mon initiation 
biblique et j’étais étonné de tout ce que 
le père Delorme1 me révélait.
Parti au loin et de retour en 1998, j’appris 
que Joanne assurait la succession du 
père Delorme qui ne pouvait plus faire 
le trajet jusqu’à Évian. 
Elle enseignait le livre de l’Apocalypse 
un soir par semaine dans la grande 
salle du monastère d’Évian. C’est dans 
ces circonstances que nous avons fait 
connaissance. Plus tard, j’ai également 
suivi ses cours au centre Don Bosco de 
Thonon.
Le 2 janvier 2008, à une sortie de messe, 
Joanne m’interpelle : « J’ai quelque chose 
à te demander » ; « Demande-moi ce que 

tu veux » ; « Nous avons besoin de toi pour 
le catéchuménat, accepterais-tu de nous 
rejoindre ? » et sans savoir où cela me 
conduirait, en toute confiance et amitié, 
j’ai répondu : « Oui ! »
À peine rentré à la maison, je me suis dit : 
quelle folie, je ne sais même pas en quoi 
je crois ni comment j’y crois, comment 
pourrai-je le transmettre ! 
Cependant, j’ai vite pris conscience que 
la demande de Joanne venait de bien plus 
loin qu’elle et il n’était pas question de 
me dérober.
Joanne m’a pris en binôme pendant un 
an, au bout duquel j’ai été « lâché » avec 
Christine Dézécache qui suivait la même 
formation sur Thonon. 
2009 fut l’année de notre premier 
accompagnement en autonomie. Le 
Sedifor n’existait pas encore, ni les for-
mations fondamentales… Heureuse-
ment les deux livrets de Roland Lacroix 
que nous suivions page à page étaient 
excellents tant pour nos édifications 
personnelles que pour celles des caté-
chumènes qui nous étaient confiés.
De toi, Joanne, j’ai appris et expérimenté 
l’audace de croire :

- l’esprit Saint, sa présence et son sou-
tien lorsque nous l’invoquons et nous en 
remettons à lui ;
- l’engagement joyeux et le don de soi 
sans demi-mesure ;
- la passion de la Parole, son intelligence 
et son étude ;
- la perception intime que l’autre est 
image de Dieu ;
- l’audace de la foi, du témoignage et de 
la transmission ;
- l’ouverture du cœur et l’écoute dans 
le respect total ;
- la conviction intime que la construc-
tion du Royaume des cieux ne peut pas 
se faire sans notre active collaboration. 
Royaume dont les bienfaits présents et 
à venir sont à la mesure de nos enga-
gements.
Est-il nécessaire de dire que cela a 
changé ma vie ? Tu m’as mis au monde 
de la Parole. Pour tout cela, Joanne et toi, 
Jean-Michel, toujours présent et discret, 
je vous dis merci !

Philippe Batault, accompagnateur
1. Dont le père G. Neyroud (1921-2009) de la 
Visitation de Marclaz était le scribe.

Une journée de contes en compagnie d’hôtes inattendus.

« TU M’AS MIS AU MONDE DE LA PAROLE »

« J’AI DES SOUVENIRS SAVOUREUX »

Chère Joanne,
Ta famille, en choisissant cette belle photo pleine 
d’humour, a fait un choix très judicieux… Elle il-

lustre bien les différentes facettes de ta riche personnalité.
Il était une fois une Américaine qui avait une grande 
tendresse pour notre pays et qui a élu domicile, avec sa 
très chère famille, sur les rives du Léman. Elle a mis sa 
foi, son enthousiasme, au service de la communauté de 
Saint-André en Gavot-Léman.
Jamais à court de propositions, elle nous réveillait de 
nos endormissements, de nos routines, avec l’exigence 

et le franc-parler qui la caractérisaient. Elle pouvait nous 
« sonner les cloches » avec la même exigence qu’elle 
s’appliquait à elle-même dans le sérieux de ses enga-
gements : vis-à-vis des familles dans la préparation au 
baptême, dans ses formations bibliques, illustrées par 
des documents vidéo de qualité… dans sa mission de 
conteuse biblique où elle a donné toute la mesure de sa 
créativité et de ses connaissances.
En ma qualité de conteuse, j’ai des souvenirs « savou-
reux ». Toute la journée était consacrée à la découverte 
des textes bibliques, de leurs enjeux théologiques, et à 
midi, Joanne nous concoctait un repas à la hauteur de ses 
talents de cuisinière… un moment précieux pour célébrer 
l’amitié, qui a été sans faille tout au long de ces années.
Elle a été aussi une voix de la « Parole du dimanche » 
sur RCF avec de beaux commentaires pleins de vie et un 
accompagnement musical choisi avec soin.
Sur Terre tu as arpenté les montagnes savoyardes dans 
le cadre de nos haltes spirituelles… Chère Joanne, merci 
pour ton dévouement : l’Éternel est ton berger, il te fait 
reposer dans de verts pâturages…

Marie-Françoise Riallant
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PÈLERIN DE « PASSAGE » À LOURDES

Je m’appelle Valentin, j’ai 22 ans, 
et je suis catéchumène dans 
la paroisse. Cette année, je 

suis parti au pèlerinage diocésain à 
Lourdes. sans vraiment savoir ce que 
j’allais y trouver. Mais ce que j’y ai vécu 
m’a profondément bouleversé.
Tout a commencé grâce à une per-
sonne : Valérie, ma future marraine. 
Par son témoignage, elle m’a donné 
envie de faire confiance… et de partir. 
Pour cela, merci Valérie.
Sur le chemin déjà, quelque chose se 
passait : des chants, des prières, des 
sourires… une joie simple, mais vraie. 
Une fois arrivé là-bas… j’ai commencé 
à comprendre.
À l’arrivée, j’ai découvert un lieu mais 
surtout des personnes puisque j’ai eu 
la chance de servir à mon tour comme 
hospitalier auprès des malades.
J’ai pu alors vivre quelque chose d’iné-

dit pour moi. Lors du sacrement de 
l’onction des malades, le temps s’est 
comme arrêté. J’étais là, à côté d’eux, 
et dans leurs yeux j’ai vu des larmes. 
Non pas des larmes de tristesse mais 
des larmes d’espérance, des larmes 
de paix.
À cet instant, j’ai compris que le Christ 
était là. Pas en théorie, pas dans un 
livre, mais là, vivant, présent au milieu 
de nous. J’ai vu son amour dans leurs 
regards. J’ai alors compris cette parole : 
« Aimez-vous les uns les autres comme 
je vous ai aimés. » Ce n’était plus une 
phrase, c’était bien réel. Et moi aussi, 
j’ai pleuré. Sans tristesse.
À Lourdes, on appelle cela le don des 
larmes. Et dans ces larmes, j’ai trouvé 
la paix. J’ai compris que Dieu n’est pas 
loin. Il est là, Il agit et Il aime.
Après cette expérience, je veux dire 
une chose, particulièrement aux 

jeunes : n’ayez pas peur de vous 
engager. N’ayez pas peur de servir. 
Parce que c’est en vous donnant que 
vous rencontrerez Dieu. Si chaque 
dimanche, nous écoutons l’Évangile, 
à Lourdes il se vit.
Aujourd’hui, quelque chose a changé 
en moi, ma foi est plus vivante. Et 
surtout, j’ai le désir de garder un peu 
de Lourdes dans ma vie, chaque jour.
Merci Seigneur, gloire à toi.

Valentin Bercella, néophyte

2026, nous décidons avec mon épouse de partir à Lourdes, 
cela fait 35 ans que nous nous sommes rencontrés dans la cité 
mariale. Coïncidence ou grâce, les dates que nous avons prévues 
correspondent à celles du pèlerinage diocésain.  
Ma vie passée et présente se croise dans cette petite ville 
mystérieuse où, sous la grâce de la Vierge, la vie jaillit chaque 
jour comme la source au pied de la grotte à travers  
la simplicité d’une jeune fille et la foi de millions de personnes.
J’y suis allé il y a 35 ans à la recherche de sens pour ma vie. 
Pas de diplômes, pas de projets, le prêtre de mon diocèse 
m’y envoie, s’appuyant sur mes compétences relationnelles. 
Lourdes m’a accueilli, j’ai vécu à l’École de l’Évangile neuf 
mois au service du sanctuaire et de l’église, vivant avec une 
petite communauté de jeunes. Le temps d’une gestation,  
les rencontres s’enchaînent : femmes et hommes de l’Église, 
pèlerins du monde entier, des personnes au service des 
autres dans un centre pour enfants avec des troubles 
d’attention, tout cela au rythme de la prière et de la vie 
communautaire.
Je vis ma foi dans ce monde incroyablement coloré où  
la souffrance et la joie se confondent, où la grâce et l’espoir 
dominent les peurs. C’est une immersion dans le cœur de  
la foi à partir du témoignage de Bernadette. Elle a accompli  
sa mission dans la simplicité et invite encore aujourd’hui tous 
ceux qui passent à cet endroit à accomplir la leur.  
Depuis 35 ans j’avance avec cette lumière, à travers mon 

mariage, mon travail dans le secteur social, et à travers les 
rencontres aux services de la paroisse (CPP, Saint-Vincent-de-Paul, 
préparation au mariage, fraternité masculine).  
L’homme que je suis aujourd’hui s’est construit à partir de ce vécu 
à Lourdes et s’est scellé jour après jour à travers les ancrages 
reçus sur mon chemin et se poursuit depuis vingt-six ans en 
Haute-Savoie. « Aimer, il suffit d’aimer », disait Bernadette…

Benoît Sacaze

TÉMOIGNAGE

Valentin, catéchumène  
et hospitalier, à Lourdes

Quentin et Valentin (à droite).
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BAPTÊMES
BERNEX

5 mai : �Raphaël FAUVET  
Julie FAUVET  
Williams FAUVET  
Aimée JOUBERT  
Maël MARTINE  
Malo MARTINE  
Mathieu NAUDIN  
Fanny OURS  
Léonie OURS  
Clara SEIJO

ÉVIAN
8 mars : �Yannick GIRARD-DESPROLET 

Anaïs GIRARD-DESPROLET
22 mars : Alba CARRERE
4 avril : �Aurore MARCHAT BOZLAGAN 

Sébastian GUIZON  
Christopher MOLINOZ  
Rémi PRAT  
Fleur RUIZ  
Krystal GARCIA RUIZ 
Eden GARCIA RUIZ  
Sacha GARCIA RUIZ 
Athénaïs GARCIA RUIZ  
Iris GARCIA RUIZ

12 avril : �Raphaël FAVRE-ROCHEX 
Elyne ACHON

26 avril : Lucas LEVRAY
10 mai : Albane MERGUY BOCHATON

FÉTERNES
5 mai : �Johan BULLAT  

Flavien GERARD 
Mathias LUNARDI  
Zoé NUNEZ 
Jade MARTIN

NEUVECELLE
29 mars : Mathis ROZÉ

THOLLON
12 avril : �Apolline HOUDRY  

Léon HOUDRY 
Antoine VITTOZ 
Jeanne VITTOZ

VINZIER
3 mai : �Noé DEFRENNE  

Mélodie MONTVERNAY 
Alice RIBEILL  
Gabin TREBOUX

MARIAGES
ÉVIAN

29 avril : Marie-Laure DUBUIS et Anthony AMADIO

PUBLIER
9 mai : Marie BOISARD et Alexandre MUGNIER

SÉPULTURES
BERNEX

16 février : Thérèse PEILLEX née MEDICO
6 mars : Marcel BIRRAUX
13 avril : Jacques LAZZARINI
15 mai : Marcel BIRRAUX

CHAMPANGES
17 février : Pierre PEILLEX
19 février : Max VUAGNOUX

ÉVIAN
13 février : Josiane MAZZUCHETTI
19 février : Jean-Baptiste VINCENT
25 février : �Raymonde CHANDEVAULT  

née FLEURET
26 février : Joanne SIMON née MOOR
2 mars : Aldo COSTANZA
7 mars : Jean-Charles GIRARD-BERTHET
18 mars : Patrick BOCHATON
23 mars : �Brigitte BLSCAK  

Jacques PAGE
25 mars : Rose REYNARD née RITI
9 avril : Jean-Pierre HESLON
17 avril : Jacques BECHET
27 avril : Christiane BRON née BLANC
11 mai : �Marie-Thérèse SALOMON  

née OLIVAR
12 mai : Anthony AMADIO

LARRINGES
27 février : �Marie-Thérèse SCHNEIDER  

née BAVARD

LUGRIN
16 février : �Jeanne HENCHOZ  

née MICHOUD
13 mars : Robert RIVIERE
7 avril : Janine DEUR née BURNET
17 avril : Alain TUPIN

MARIN
27 mars : Jacques SALAT

MAXILLY
18 février : Thierry BONDAZ
20 février : Rouzette ALBITTAR
24 mars : Claude ZOCCOLA

NEUVECELLE
5 mars : Yvonne BOURDIAUX
10 mars : Nicole LIEUSSANES
16 mars : Jean LAZZAROTTO
2 avril : Maria FORESTIER née HONRADO
13 avril : Daniel COFFLARD

PUBLIER
13 février : Serge LACROIX
25 février : �Georgine CHATELAIN  

née BORDET
13 mars : Josiane FLORET née PEILLEX
16 mars : �Marie-Philomena  

GOMES SEMEDO
3 avril : Danièle HACHE née LAMIRAND
24 avril : Danièle DUTRUEL née BONIN
25 avril : Patrick DUCRET

SAINT-PAUL
9 mars : Michel DUCRET
11 mars : Philippe BOUILLEZ
23 avril : �Lucienne HAUTEVILLE LONGET  

née BIRRAUX

THOLLLON
20 février : Thérèse PERAY
2 avril : Louise BOCHATON née VESIN
19 mai : �Marie-François BATAILLER  

née PERAY

VINZIER
21 février : Patrice MONNET

ompes unèbres hablaisiennes

MERCIER
SALONS 
FUNERAIRES
SALLE DE 
CEREMONIES
INHUMATION
CREMATION
MARBRERIE

 

04 50 26 53 04
2, rue Charles Buet - THONON LES BAINS

pfch@wanadoo.fr
pompesfunebreschablaisiennes.com

www.bernexpaysage.com

Depuis 1963

263, ch. des Houches
74500 MAXILLY

04 50 76 08 08
maconnerie.paoly@orange.fr
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Prière pour la paix  
de Léon XIV

Seigneur, Tout-Puissant, Créateur du ciel et de la terre,  
Toi qui vois les larmes de Tes enfants  
et entends les cris des peuples brisés,  
pose Ton regard de miséricorde sur notre monde divisé.  
Éloigne de nous le fléau des guerres,  
des violences et des haines nourries par l’orgueil. 

Dieu de Paix, Source de toute consolation,  
fais descendre Ton Esprit sur les cœurs endurcis,  
les arti sans du mal en serviteurs de justice,  
et brise les chaînes de la vengeance pour y semer l’amour.  
Par l’intercession de la Vierge Marie, Reine de la Paix,  
protège les innocents, les exilés, les orphelins,  
apaise les nati ons en conflit,  
et donne aux dirigeants le courage  
de choisir la paix plutôt que le pouvoir
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